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Les militants de l’opposi-
tion qui marchaient en di-
rection de l’aéroport, en
partant du "QG" de Jean
Ping, ont été stoppés par
des policiers avant le car-
refour du Camp de
Gaulle.

LA Coalition pour la nou-velle République (CNR) atenu un meeting hier ausiège du quartier général(QG) de l’opposant JeanPing, leader dudit groupe-ment politique de l'oppo-sition. Plutôt qu'au collègeNtchoréré, sis à l'AncienneSobraga où ils se sontdonné rendez-vous, lespartisans de cette Coali-tion ont dû se retrouverau siège de leur leader, lepremier lieu indiquéayant  été investi par lesforces de police nationaletrès tôt dans la matinée.C’est finalement autour de

Une marche stoppée par les forces de l'ordre
Opposition/Coalition pour la nouvelle République
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La marche était conduite par certains responsables de la coalition.
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Quelques partisans de la CNR hier au "QG" 
de Jean Ping.
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Cette plate-forme qui com-
prend plusieurs pays de la
sous-région découle d'un
atelier qui s'est dernière-
ment tenu à Yaoundé (Ca-
meroun).

A l'initiative de la Commu-nauté économique desEtats de l'Afrique centrale(CEEAC) et de la Plate-forme des femmes édi-trices pour la paix et lasécurité en Afrique cen-trale (FEPPSAC), et avec lesoutien technique et finan-cier du Bureau régional desNations unies pour la sous-région (UNOCA), un ateliers'est tenu à la fin du mois

août dernier dans la capi-tale camerounaise. Ces as-sises ont porté sur lethème : "Pour une coopéra-
tion dynamique en faveur
de la paix et la sécurité
entre la CEEAC et les
femmes des médias".Au cours des travaux, lesparticipants dont deux Ga-bonaises, Sylvie N'TchandiTouré (Okoumé Magazine)et Melissa Bendome, ontréfléchi sur le meilleurmoyen de réunir leursforces pour sensibiliser demanière efficace les popu-lations de la sous-régionsur les différentes menacescontre la stabilité des paysde l'Afrique centrale. C'étaitaussi l'occasion de faire lepoint sur l'implication desfemmes dans les processusde paix en Afrique centrale,

17 ans après l'adoption dela résolution 1325 duConseil de sécurité del'ONU sur les femmes, lapaix et la sécurité...Cet atelier a été sanctionnépar la mise en place d'un
"Réseau des femmes des mé-
dias pour la paix et la sécu-
rité." Il s'agit d'uneplate-forme ouverte à d'au-tres structures ou à desjournalistes adhérant auxvaleurs et à sa vision. Ledit

réseau, qui a déjà adoptéson plan d'action, envisagede lutter pour une meil-leure représentativité desfemmes dans tous les pro-cessus de négociation etmédiation. Tout comme il

entend mener son combatà travers ses principauxpartenaires que sont les té-lévisions, radios, presseécrite et médias en ligne.Le Réseau envisage aussi lelancement, dans les toutprochains jours, d'un ma-gazine semestriel et un siteinternet.Soulignons qu'une équipeprovisoire de coordinationa été mise en place. Elle estgérée par notre compa-triote Melissa Bendome. Anoter également qu'outrele Gabon, neuf pays ontparticipé aux travaux deYaoundé, à savoir le Came-roun, Angola, Burundi,Centrafrique, RDC, Congo,G u i n é e - E q u a t o r i a l e ,Rwanda et Tchad.

Mise en place d'un Réseau des femmes des médias
Paix et sécurité en Afrique centrale
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Les organisateurs et journalistes au terme des travaux.
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Le diplomate onusien, qui
remplace Marie-Evelyne
Pétrus-Barry, partie faire
valoir ses droits à la re-
traite, sera également en
charge, comme son pré-
décesseur, du Programme
des Nations unies pour le
développement (Pnud).

LA coordination du Sys-tème des Nations unies auGabon a un nouveau res-ponsable. Il s'agit de l'an-cien chef de laplanification des poli-tiques et des conseils pour

le département des Af-faires politiques des Na-tions unies (DPA), StephenJackson. Il a officiellementpris ses fonctions le 1erseptembre dernier, aprèsle départ de Marie-Eve-lyne Pétrus-Barry. Qui est donc ce diplomatequi devra également gérerle Programme des Nationsunies pour le développe-ment (Pnud) dans notrepays ? Polyglotte, et par-lant notamment le fran-çais, Stephen Jackson esttitulaire d’un doctorat enAnthropologie culturelle,d’un master en Adminis-tration publique (Univer-sité de Princeton auxÉtats-Unis) et d’un Bache-lor en mathématiques
(Trinity College de Dublin,en Irlande du Nord). Avant le Gabon, le fonc-tionnaire américain étaitle chef de la planification

des politiques et desconseils pour le départe-ment des Affaires poli-tiques des Nations unies(DPA).

En outre, le nouveau coor-donnateur a exercé tour àtour comme chef du secré-tariat à l’Examen de laconsolidation de la paixdes Nations unies, del’unité de soutien à la mé-diation de la DPA, ainsique du Bureau des Na-tions unies au Burundi.Tout comme, durant lamême période, il a été res-ponsable d’équipe del’unité de planification desPolitiques de DPA et chefd’équipe pour la régiondes Grands Lacs. Dans la même lancée, il atravaillé comme conseillersenior du Représentantspécial adjoint du secré-taire général (DSRSG) etchef de Bureau de la mis-

sion des Nations unies enRépublique démocratiquedu Congo(RDC).Ce spécialiste des ques-tions de prévention desconflits, a été, avant d’inté-grer les Nations Unies, di-recteur adjoint du Forumsur la prévention desconflits et la paix (CPPF)au Conseil de recherchesen sciences sociales(SSRC) à New York, entre2002 et 2006. Sans omet-tre le poste de directeurdu Centre internationalpour la famine de l’Uni-versité nationale d’Irlandede 1998 à 2001. C'estdonc en fin connaisseurqu'il prend ses fonctionsau Gabon.

Stephen Jackson le nouveau patron !
Coordination du Système des Nations unies au Gabon
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Stephen Jackson, le nouveau représentant du Sys-
tème des Nations unies et du Pnud au Gabon.
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18 heures que les parti-sans et sympathisants res-tés rassemblés au "QG"ont reçu la consigne deleurs responsables. Seulmot d’ordre : marche endirection de l’aéroport in-ternational Léon Mba deLibreville. L’objectif était,selon l’un des porte-pa-roles de la Coalition pour

la nouvelle République,Frédéric Massavala Ma-boumba, ‘’faire compren-
dre que le peuple gabonais
est déterminé à récupérer
sa victoire’’...Les militants et sympathi-sants de ce bord politiqueayant fait le déplacementdu "QG" de Jean Ping, sesont donc mis en route

pour rallier l’aéroport.Malheureusement poureux, sur leur chemin, lesforces de police nationaleles attendaient pour lesempêcher de progresser.Ainsi, la foule a été toutsimplement dispersée aumoyen des bombes lacry-mogènes, à quelques enca-blures du carrefour du

"Camp de Gaulle". Consé-quence, la circulation a étéperturbée.Rappelons que le meetingd'hier s’inscrivait dans lecadre de la commémora-tion de l'anniversaire desévénements post-électo-raux vécus au "QG" de JeanPing, le 31 août 2016.Pour les leaders de la CNR,

il était question de ‘’mobi-liser’’ les leurs ‘’pour dé-
montrer notre
détermination à ne pas re-
noncer’’. Aussi, lors d’uneprécédente sortie média-tique, le porte-parole de laCNR avait mentionné queson regroupement veut
‘’simplement battre le rap-
pel des troupes’’.


